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Communiqué de presse 
 
Académies européennes – nouvelles perspectives 
pour la science et la société 
 
Lors d’une réception solennelle à Berne, les membres européens du Conseil 
international des unions scientifiques (ICSU) ont mis en évidence le réseau 
international des académies et leur importance pour la communauté 
scientifique. Cette coopération scientifique mondiale et sans équivalent pourrait 
donner d’importantes impulsions pour faire face aux futurs défis de la science et 
de la société. 
 
Berne, le 25 octobre 2007. La science ne constitue pas seulement la base de notre vie, 
mais ses résultats changent aussi le monde dans lequel nous vivons. Des progrès 
scientifiques apportent des solutions à des questions fondamentales pour la société. Aussi 
faut-il établir de nouvelles voies de concertation et de coopération entre la science et la 
société, afin d’utiliser le savoir disponible pour le bien de tous. 
 
C’est pourquoi l’Académie suisse des sciences naturelles (SCNAT), qui représente la 
Suisse au sein de l’ICSU, a invité tous les membres européens à participer les 25 et 26 
octobre 2007 à une réunion précédée d’une réception. Sous le titre « Perspectives for 
Science and Society – A Long-Term Contribution by the Academies », les personnes 
présentes ont identifié un certain nombre de questions d’avenir touchant de près la 
science et la société. Dans ce contexte, les académies européennes se comprennent 
comme plate-forme pour un échange d’idées, la communication d’informations 
scientifiques et le développement de standards scientifiques. 
 
C’est dans ce sens aussi que les académies s’engagent : de nombreux projets de 
recherche interdisciplinaires, tels que le Partenariat des sciences du système terrestre 
(« Earth System Science Partnership ») ou le lancement, en 2008, de l’Année polaire 
internationale, permettront de formuler des préoccupations essentielles à l’attention du 
monde scientifique et de la société. A cet égard, le premier objectif est de promouvoir les 
échanges par-delà les frontières et de faciliter ainsi l’accès à des données scientifiques de 
haut niveau. Et ceci à propos de problèmes tout à fait réels : la science peut fournir des 
solutions innovantes et pratiques – qu’il s’agisse d’améliorer l’assistance médicale de 
patients HIV en Afrique ou de développer nouveaux vaccins contre la malaria. Jamais la 
coopération  scientifique internationale n’a été aussi importante qu’aujourd’hui. 
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Le Conseil international des unions scientifiques («International Council for Science», 
ICSU) est depuis 1931 au service des sciences. De façon similaire à l’Académie suisse des 
sciences naturelles (SCNAT), il s’agit de l’organisation faîtière des sciences naturelles, au 
sein de laquelle des unions scientifiques internationales et des Etats sont représentés. Les 
deux organisations se sont fixé pour but de faire appel à leur réseau international de 
savoir pour identifier des questions importantes au plan international pour la science et la 
société et de mettre leur expertise et des informations scientifiquement fondées à 
disposition des milieux politiques, de l’économie et de la société.  

 

 

Pour de plus amples informations :  

Dr Ingrid Kissling-Näf, Secrétaire générale de la SCNAT, Schwarztorstrasse 9, 3007 
Berne, tél. 031 310 40 20, e-mail: kissling@scnat.ch 
 


